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La statue de bois du port antique de Geneve:
Le Mercure des Gaulois

Par Yvette MOTTIER

La statue de bois (fig. 1) fut trouvee en 1898, lors de
la demolition de l'ancien Grenier ä ble, ä Tangle de la rue
de la Fontaine et de la rue de Rive1. Des sa decouverte
eile a suscite des controverses. Dans son etude, J. Mayor
la met en rapport avec les «Rolands» du Moyen Age2, ce

que L. Blondel refute3 en demontrant que Templacement
de la trouvaille se situait ä fleur d'une couche, au-dessus
de laquelle se trouvaient les pilotis appartenant ä la digue
du port gallo-romain. Par consequent, la statue devait etre
anterieure ä cette construction.

En 1973-74, une analyse dendrochronologique de l'lns-
titut federal de botanique forestiere ä la demande du
Musee national suisse confirma et precisa Tepoque pro-
posee par L. Blondel. 11 en ressortit que le chene dans
lequel la statue a ete taillee a dü etre abattu entre 100 et
50 avant J.-C. La fourchette des deux dates s'explique par
le fait qu'en sculptant la statue, Tartiste a entame un nom-
bre indetermine de cernes dans Tepaisseur du tronc4. Des
lors on etait en droit de conclure d'une part «que la statue

a ete dressee au bord du port ä Tepoque de La Tene
III (ou D2) c'est-ä-dire apres Tannexion de la Geneve
allobroge ä la puissance romaine, mais probablement
avant Tarrivee de Jules Cesar dans notre ville (58 av J.-C.) »5,

et d'autre part que «cette date signifie qu'il s'agit d'une
oeuvre gauloise faite par les Allobroges un demi siecle
avant que les Romains ne viennent s'installer ä Geneve»6.
Les fouilles recentes ont permis de dater plus precise-
ment le moment auquel la statue a ete erigee sur une
digue du port: c'est lors d'une transformation du premier
port vers 80 avant J.-C., datee par dendrochronologie7.
Nous devons la premiere et jusqu'ä ce jour unique tentative

de placer cette statue par comparaison dans son
contexte culturel ä Simone Deyts, auteur d'une monographic

consacree aux sculptures de bois des sources de la
Seine8. Elle compare la statue de Geneve avec des pieces
qu'elle considere de provenance gauloise et Tinsere ainsi
dans un cadre stylistique, culturel et religieux gaulois.

Avant de poursuivre l'etude de cette statue, il convient
d'en rappeler les caracteristiques essentielles: taillee dans
un tronc de chbne, elle est, avec sa hauteur totale de
3.05 m, la plus grande de toutes les statues de bois gau-
loises trouvees jusqu'ä nos jours. Le personnage, debout,
sur une base de 0.16 m, le pied gauche avance, mesure
2.13 m; la base se prolonge en un füt de 0.76 m. Ce

1 Statue trouvee ä Geneve Bois de chene Haut 3 05 m Geneve,
Musee d'art et d'histoire, Inv 4261
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dernier etait enfoui dans la terre pour maintenir la statue
en position verticale Le personnage est revetu d'une
pelerine ä capuchon pomtu qui se termine au dessus des
genoux et dont un pan se prolonge sur la jambe droite9
On devine une encolure en V ou legerement arrondie Le
bras droit est replie ä angle droit sur le corps et la mam
porte un objet rond Le bras gauche manque probable
ment Aucun detail du visage n'est reconnaissable

Plusieurs auteurs ont propose d'interpreter cette statue
comme etant une effigie du dieu Neptune F Stahelin, se
referant ä d'autres auteurs, pense aussi que l'attnbution ä

Neptune est la plus vraisemblable10 II evoque l'inscription
votive ä Neptune d'un surveillant du trafic entre les ports
lacustre (Longemalle) et fluvial (Fustene) de Geneve11
Les pierres du Niton, dont le nom est une survivance de
Neptune, indiquent que le culte de Neptune est bien
implante ä Geneve, comme ll l'est ä proximite d'autres
lacs des regions alpines12 Dans leur commentaire ä cette
meme dedicace, E Howald et E Meyer relevent que
Geneve etait avant tout une station pour le transborde
ment des marchandises entre le lac et le fleuve13 R Wyss,
dans sa publication ä propos d'une autre statue de bois,
decouverte ä Villeneuve, et dont ll sera question plus loin,
se demande egalement ä quelle divinite attnbuer les sta
tues trouvees ä l'entree et ä la sortie du lac14 11 conclut
que «differentes reflexions parlent en faveur d'une divi
nite fluviale ou lacustre l'emplacement des figures, et les

preuves d'offrandes apportees ä une divinite de l'eau
Cette opinion est surtout etayee par toutes sortes de
reminiscences de la veneration de Neptune ä l'epoque
romaine, dans le domaine religieux, la tradition celte s'y
manifeste tres distinctement»

En cherchant ä attnbuer cette statue au nom d'une
divinite, tous les auteurs ont fait le rapprochement entre
un emplacement pres de l'eau et le dieu des eaux Nep
tune

Toutefois, un autre raisonnement n'est ll pas possible?
Quelle signification l'eau, et plus particulierement l'eau
courante pouvait elle avoir pour les Celtes S'ils y depo
sent des offrandes, telles que des monnaies et des tor
ques en or, lis en extraient aussi de l'or15 Avant la

construction des routes par les Romains, ä but essentielle
ment militaire, les fleuves restaient les pnncipales voies
de communication En d'autres termes, voyages et com
merce s'effectuaient en grande partie par voie aquatique16

Aussi, les offrandes dans les fleuves, ou du moins cer-
taines d'entre elles, pouvaient tres bien avoir ete adres

sees ä une divinite, protectnce du commerce et du

voyage, c'est ä dire ä Mercure A propos de la religion des

Gaulois, Jules Cesar dit dans ses Commentaires de la

Guerre des Gaules «Mercure est le dieu qu'ils honorent
le plus ses representations (simulacra) sont les plus
nombreuses, on en fait l'inventeur de tous les arts, le

guide des routes et des voyages, on pense que pour les
gains d'argent et le commerce c'est lui qui a le plus d'effi
cacite»17

Les chercheurs qui se se sont penches sur cette ques
tion constatent que le materiel archeologique confirme le
texte de Cesar Les inscriptions votives ä Mercure sont
bien attestees18, les statuettes en bronze innombrables19,
les temples dedies ä Mercure frequents chez les Alio
broges20

L'iconographie de Mercure est bien connue, S Deyts la
resume ainsi «Mercure dans sa forme classique et por
teur de ses attnbuts immediatement reconnaissables que
sont caducee, bourse et petase»21 Concernant les
bronzes de Mercure, eile poursuit «Mercure debout et
nu, un manteau pose sur l'epaule et dans une pose han
chee, Mercure vetu du manteau court du voyageur grec
(la chlamyde) »22 A ce propos, relevons que L Blondel
a reconnu dans le vetement porte par le personnage de
la statue de Geneve, «une caracalla gauloise coupee
au dessus des genoux, echancree autour du cou »23

Si l'on examine mamtenant les informations dont nous
disposons, l'iconographie et les autres documents relatifs
ä Mercure pour etayer l'hypothese d'une attribution de la
statue de bois ä Mercure, nous constatons tout d'abord
que notre piece n'est pas en contradiction avec 1'icono
graphie de Mercure l'objet rond qu'il porte dans sa mam
droite peut £tre interprets comme etant une bourse et la
pelerine ä capuchon, la caracalla gauloise, assimilee ä la
« chlamyde du voyageur grec »

S'll est vrai que l'inscription votive d'un responsable
d'etape est dediee ä Neptune24, on peut y opposer une
inscription votive ä Mercure Auguste trouvee ä Vidy Elle
est incomplete, mais peut etre lue selon E Flowald et E

Meyer de maniere suivante «A Mercure Auguste Les
bateliers du lac Leman qui resident ä Lausanne»25 Le

pilier des nautae de Pans nous montre que les bateliers
se sont egalement adresses ä Mercure, le registre inferieur
contient la representation de Mercure et de sa mere
Rosmerta/Maia26 Un chaudron en bronze avec la dedi
cace « deo Mercuno» fut trouve pres de Mayence dans le
Rhin et temoigne que des offrandes ä Mercure ont ete
deposees dans des fleuves27 Les chercheurs sont d'accord
sur le fait que l'importance de Geneve dans l'antiquite
etait avant tout d'ordre economique, lieu de commerce
privilegie avec ses deux ports et sa station de peage28 Si

le port, par son emplacement lacustre et fluvial releve du
domaine de Neptune, ll reste d'une importance capitale

pour le commerce, en est le centre m£me et la statue
d'un Mercure ä cet endroit s'expliquerait tout naturelle
ment Aucune inscription votive ä Mercure n'a ete trouvee
dans le port, mais un autel, peut tre un sanctuaire, etroi
tement lie ä Mercure, avait ete localise dans son voisinage
immediat celui de Rosmerta/Maia, sa mere29, avec

laquelle ll est parfois represente30 Le texte de Cesar se

revele d'une grande exactitude dieu — itinerant et
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2 Statue trouvee pres de Villeneuve, canton de Vaud Bois de chdne 3 Statue trouvee ä Eschenz, canton de Thurgovie Bois de chene
Haut 115 m Nyon, Musee du Leman Haut 0 61 m Frauenfeld, Musee thurgovien

viarum — des voyages et des votes de communication.
Dans le port tl protege les votes lacustre et fluviale.

En 1978, une autre statue de bois, plus petite que celle
de Geneve, mats comparable ä celle-ci, fut confiee au
Musee national suisse pour restauration (flg. 2). Haute de
1.25 m, eile avait ete trouvee ä l'extremite est du lac
Leman, pres de Villeneuve et donnee au Musee du Leman
ä Nyon en 1961. Egalement taillee dans du bois de chöne,
eile se trouve cependant dans un moins bon etat de
conservation. Une datation dendrochronologtque etait par
consequent exclue. En revanche on distingue parfaite-
ment son bras droit replie sur le corps et l'arrondi de la
main tenant probablement une bourse On trouva
pendant la restauration trois monnaies gauloises enfouies
dans une fente du bois au-dessus de la main, dans le pli
du bras31. Compte tenu du texte de Cesar qui nous
apprend que les Gaulois pensaient que Mercure avait le

plus d'influence sur le gain de l'argent, il nous parait
plausible de penser que la statue de bois, dressee ä l'en-
droit oü le Rhöne poursuit son cours dans le lac, est le
dieu Mercure. Les emplacements ä l'entree et ä la sortie
du lac ne sont pas en contradiction avec le portrait-robot
d'une divinite des eaux courantes- le lac est une voie de
communication, et de plus, il est considere par le monde
antique comme faisant partie du cours du Rhöne, etant
en quelque sorte le Rhöne elargi32. Une troisieme statue
de bois, bien conservee, representant un homme debout
revdtu du long manteau ä capuchon gaulois, fut trouvee ä

Eschenz, canton de Thurgovie, le vicus romain de Tasgae-
tium33. Elle est taillee dans du bois de chdne et mesure
0.6l m (fig. 3). D'apres le contexte de la fouille, eile est
probablement un peu plus recente que la statue de
Geneve, mais l'iconographie d'un gaulois debout, le bras
droit replie sur la poitrine et l'emplacement de la statue ä
la sortie du Rhin du lac de Constance permettent un

65



rapprochement34 Dans sa monographic sur la religion
des Celtes, J A MacCullock emet l'hypothese que les

representations en bois penssable etaient probablement
bien plus nombreuses que les symboles des dieux35 Au
moins trois statues de bois gauloises representant selon
toute probability le dieu Mercure ont ete trouvees en
Suisse On serait tente de postuler l'existence de statues
semblables ä Zurich, au pied du Lindenhof et peut 6tre ä

d'autres endroits encore L'aspect fruste des statues de
divinites a frappe l'auteur antique Lucain qui a compare
les statues dans le bois sacre de Marseille ä des troncs

grossierement tallies36 Quelque deux mille ans plus tard,
J Mayor, persuade de parier d'une piece du XIVe siecle,
decnt la statue de Geneve avec des paroles semblables
«Travail informe ä souhait On a profite des nodosites
d'un tronc mal equarn, que Ton transforma, hätivement,
sans plus de souci esthetique, en une effigie approxima
tive et des plus vulgaires »37 L'oeil de l'amateur habitue ä l'art
classique, voit dans ces statues de bois gauloises un travail
pnmitif et barbare C'est peut etre une des raisons pour les
quelles personne n'a reconnu en elles quelques unes des effi
gies du dieu gaulois que Jules Cesar assimile ä Mercure
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